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MESSAGE DE LA FSM A M. GORBATCHEV ET R. REAGAN
Le ,l5 novembre dernier, lbrahim zakaria. secr6taiİe gıanö-

ral de la FsM, a envoye le t6l69ramme suivant ğ Mikhail Gor-
batchev, secr6taire g6n6ral du comit6 central du PcUs et a
Ronald Reagan. prğsidenı des Etats-Unis:

"La F6d6raıaon syndicale mondiale accueille tavorable-
ment la r6union au sommet enlre les Etats-unis et l'union
sovi6tique, qui intervient a une 6tape cruciale de l'ğVolution
du monde. Au nom de ses 206 milIions de membres sur tous
les continenİs, la FsM exprime l'espoi. que tous les efforts
seront dğploy6s pour r6pondre aux aspiİations prolondes
des travailleurs, des syndıcats et des peuples du monde en-
lier qui souhaitenl que des dispositions concrğtes soient
prases pour promouvoir la paix et la söcurit6, aılğger la ten-
sion internationale et entİeprendre des actions dans le but
de metlre un terme et d'inverser la course aux armements
quiinflige un İardeau excessiİ aux masses laborieuses.

.Nous vous appelons a assurer que tous les eftorts seront
d6ploy6s pour conclure d'urgence des accords sur la maı-
trise de l'armementet le d6sarmement. notamment un mora-

toire e efiet imm6-diat sur les essais d'armes nucl6aires. une
d6claration de non-recours en premier aux armes nu-
cl6aires. la mise en application de la proposition de l'Assem-
bl6e g6n6raıe des Nations Unies visanİ i anterdire la militari-
sation de l'espace. Nous souhaitons Vivement quğ des ac-
cords soient conclus qui conduisent a une r6ductaon subs-
tantielle des stocks d'armes nucı6aires et a la pİise de me-
sures prğconisant l'ğ|imination ult6rieure de toutes les
armes nuclöaires et autres armes de deslruction massive.

"La solution des urgents problömes sociaux exige les pr6-
cieuses ressources englouties aujourd'hui par la course aux
armements. La priorit6 doit donc ctredonn6e Ö de premiğres
dispositions pour la maitrise de l'armemenl et le d6sarme-
ment, ces dernağres ne conslituant pas uniquement des me-
sures Vi5ant a sauvegarder la paıx et la s6curit6, mais aussıe
trouver les ressources n6cessaires pour promouvoir l€ d6-
veloppement öconomique et social. mettre un terme a la
pauvret6 et A la faim dans le monde".

ı

TURQUlE
LE PROCES CONTRE LA DİSK

ENTRE DANS SA DEUXİEME ETAPE
La FSM lance un appel pour une action internationale concert6e,

pour la lib6ration des syndicalistes et pour Ia restauration
des droits d6mocratiques

Le plus grand proces lamaış ll]teıılğ contİe une organjsataon
Syndjcale. ouverı le 24 d6cembre 1981 par les nouviaux diri-
geanrs de la Turquae au lendemain de leur coup d'Eıat militaire,

organisation syndicale unilaire el d6mocratique. representaıive
des travallleurs de Turquie. cette parodie de justjce est un d6fi e
|'ensemble du syndicalisme dömocratique international. a l'en-enlre ma ntenant dans sa

phase flnale
Le requisütoıre du procure!r

general doil 6tre entendu danS
]es prochains lourS llscla sU]V]
de ceıul du conseıl de |a de
fense.

cette atfaire, /ug6e par un tri-
bunal d'lstanbul. concerne
1 .500 dirigeanls et memt]leS de
la Dlsk; la peine capltale a ğtö
requise contre 78 d enlre eux.

Le procğs d'lstanbul est un
procös darigö conİre les drollS
syndicaux les plus ölemen-
taires. conlres les droits de
lhomme et la dğmocrataeen
Turquie, En ]ugeant la DlsK et
Ses mi|ilants le pouvoir mili-
taire s en prend a une grande et lsiklar, secrötaire gĞnĞral, sortant du tribunal,

semble des travailleurs du
monde

Plus que jamais notre soli-
daritğ dojl se manilester. sous
toutes Ses formes, dans l'uni-
1ö. pour mettre f in a celte crimi-
nelle entreprise. pour r6tabli.
ia Dlsk et ses militants dans
leurs droits l69itimes. Pour
loUs leS syndicaliSteS. pour
tous Jes dömocrates de tous
les pays un m6me obJectif ac-
quittement de tous les incul-
pes. resıitution des biens de la
Dlsk. retablissement des
droits Syndicaux et des liber-
16s]

.rite a pag€ 2

Au premier plan: les clirigeants de la DlsK avec
en tcte les camarades Bastürk, prasident de la D\SK

PUBllE L,AB IA FEDEnAr/ON SYNOlcALE MONOlALE

SUB lE MOIVOE SytVOıCAı
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Depuis ıe coup d'6tat
mılıtaiıe
de septembİe l98o,
la sltuatlon 6conomique
et sociaıe §'est aggİav6e
constamment

Depuis la prise du pouVoir par les ma-
litaires il y a 5 ans, les travai|leurs, la
populaüion, subissent des conditıons
de Vie et de travail toujours plus dirfa_
ciles.

Le chömage atteint des proportions
catastrophiques. D'aprğs les estima-
tions des syndicalistes, le nombre de
chömeurs se situe enıre 10 et 15 mil-
lions. (Au dernier recensement d'octo-
tıre 1985. la population de la Turquie
est de 53 mi||ions d'habitants). Le pou-
voir d'achat est continuellem€nt remis
en cause (perle de 50% en 5 ans de 16-
gime militaire). L'inllation bat des re-

LE PROCES CONTRE LA DİSK
ENTRE DANS SA DEUXİEME ETAPE

cords au niveau des pays de l'ocDE et
le sa!aire moyen des salariös turcs est
actuellement inr6rieur a celui des tra-
Vailleurs de corğe du Sud ou de Hong-
Kongl

Malgrö la 16pression brutale, une lö-
gislation syndicale en contradiction
avec les conventions de l'olT. les tra-
Vailleurs de Turquie continuent la lutte
revendicative et entrainent avec eux
des couches nombreuses de la popula-
tjon- Pour repondre a cette Volonte po-
pulaire de changement, le pouVoir ac-
tuel multipIie les actions rğ,pressiVeS et
Ies döcrets arbiıraires. (Une liste noire
a 6t6 dressğe avec les noms de ,15.000

militants syndicauX. auxquels on inter-
dit le droit de travailler|). Auiourd'hui,
un devoir pour lous les syndicalistes
et les dömocratğsi renıorcer la soli-
darite politique, syndicale et mat6-
ıielle avec la Dlsk, ses militants et
toutes les forces d6mocratiques de
Turquie.

testaıion nationale onl montrö que -seul
un chemin unitaire d'action commune.
d'accord d6mocratique sans exclusives.
sur la base d'une mobılisation vasie ei
permanente peut rendre la libertö aux chi-
liens..

Par contre. les leaders de l'Alliance d6-
mocratique, formation quı s'est abstenue
d'adh6rer aux journ6es de protestation
natjonale onl observ6 un silence embar-
rass€J. conlle la tentation d6sormais ma-
Jorita|re des adversaires moderğs du re-
gime d'attendre le retour a la d6mocratie

Le rapport des 1orces en Turqule le
Vaste mouvemenl qUi regroupe la
grande majorite du peuple turc contre
la dictature militalre. pour un retour a la
d6mocratie, acculent la junte et ses al-
liÖs el menacent leuü pouvolr lögltlme,
L opinion mondiale dans sa majoriıe
condamne le coup d Etat et exı9e aussl
le retablissement des libertes en Tur-
quie. A ce stade du pouvoir des mili-
tants de la Dlsk. en tenant compte de
ses enjeux. la campagne de solidaritğ
do]t encore s ampllf ier. oans ce combaı
oü tous les syndicaliStes consequents
ont a prendre toute leur place, ces der-
nters doivent 6tre aı.r premier rang. De
leur engagement. de leur action, de ıeur
aide concr6te, d6pend le sort des mili-
tants de la DlSK. En ce qui concefne la
FSM. ses organisationS. avec le seul
Soucis d'efficacit6. d"JnitÖ elle contl-
nuera plus que Ja.,]als. assumer toutes
ses responsab ,ıC,s

en 1989 en faisant contiance aux "pro-
messes. de pinochet, des personnalites
comme Manuel sanhueza. fameux juriste
radical, Joİge Lavandero, democrate-
chr6tien el Fernando castillo velasco.
prösident de la commissaon pour les droits
de l'homme ont signıi un appel dans le-
quel on Souligne entre autres: " Le chiIi. ne
rösistera pas jusqu'en 1989, nous
Sommes d6Çus devanl cenaıns appels a
la patience, ll ne faut pas faire cadeau de
quatre autres annöes a ia dictalure..,"

UNİTE D,ACTİON ET SOLİDARİTE POUR LA DİSK!

cHlLl
tA REPRESSİON ET LES CHANTAGES DE PİNOCHET

N,ONT PAS ENTAME LA LUTTE DU PEUPLE
"Dehors l'odieuse dicıature,,,,Falsons

de chaque maison une forteresse contre
la police de Pinochet,, ces mots d'ordre et
d'autres exprimant la haine du peuple chi-
ıien envers la dicatature militaro-fascjste
ont retenti dans les rues de Santiago et
d'autres Vliles lors des nouvelles journ6es
de protestation nationale, les 5 et 6 no-
vembre derniers.

A l'appeldes syndicats. des partis pro-

9ressisıes et de ditforentes organasations
sociales. des dizaines de milliers de chi-
liens a santiago, Valparaiso, conception,
Antofagasta, Viia del Mar, Arica et dans
d'autres villes se sont de nouveau mobili-
ses pour tömoigner malgre la tou|ours
ponctuelle rüipresslon anendue leur vo,
lont6 irrdductible de conhnuer la lutte jus-
qu a ta d6İa(e du rğgime dicüalonal.

L'intervention bruıale des forces 16-
pressives a 6tğ marquee par un nouveau
tribut de sang des patriotes chiliens: trois
9ersonnes tuees et plus de quarante bles-
!6s. P,ös oe 8oo personnes ont 6t6 arrğ-
t6es. Parmı ces derniğres figuraient plu-
sieurs svndicahsıes qui exigeaient la litĞ-
ratıon d'es dirigeants syndicaux Rodolİo
seguel, Manue| Bustos, Arturo Martinez
et Josö Ruez di Giorgio devan,t le palais
du dictateur pinochet.

Pourtromper l'opinion le gouvernement
de Pinochet dec|arait hypocritement que
ces manilestations populaires auraienü
comme .seul r6sultat d'interrompre le
processus Vers la pleine d6mocratie
(sic),.

Jos6 sanİuentes. secretaire du mouve-
menı dğmocratique populairo qui re-
orouoe les forces de gauche a d6clare

2 ğue İes oeux derniğres journöes de pro- Arrestation par ta police d'un enfant e santiago,
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AIı/IERlaUE CENTRALE

LES <.DESAPAREC|DOS,, SONT PLUS DE 50.0OO
La violence politique comme m6thode de gouvernement

La Violence politique a provoquğ au
cours des derniöres ann6es dans les
pays de l'Am6rique centrale presque
cinquante mille morts et un million de

Une dette qui d6sormais est consid6-
r6e impavabIe car "elle absorbe enVl-
ron 40% des recettes de plus en plus
en baisse a cause de la röduction

conlinue des prix des matiöres pre-
miöres expoİt6es et de la dövaluation
progresSiVe des monnaies locales-.

Le rapport de la commission dÖ-
nonce enfin les interf6rences de l'ad-
ministration usA dans les aftalres in-
tĞrieures des pays de l'Am6rique cen-
trale. Au Nicaragua, d6finicomme I'un
des cas les plus pr6occupants, l'ad-
ministratıon Reagan -Veut interrom-
pre le processus l6gatime du droit du
peuple nicaraguayen de d6cider de
son destin", Au Honduras et au Pana-
ma. la pr6sence de bases et soldats
amöricains et les man@uvres mili-
taires qui y sont organis6es rÖguliöre-
menl par le gouvernement de Was-
hington - comme le souligne le docu-
ment - "contribuent a aggraver ia
tension et a augmenter la menace
d'un conflit arm6 sur le plan centro-
]merl

Manifestation des femmes d San Salvador pour raclamer la claritication
des cas de disparus et exiger la libaration des prisonniers politiques.

röfugiös. Ces donnöes ont öte pu-
bllees dans un rapporl de la commlS-
Slon pour la döfense des droils hU,
mainS en Amerique Centrale.

Le presıdent de la commisslon, Ba-
mon Custodio Lopez a constate que
le nombıe de desaparecldoS' en
An]erique centrale represente dO]a
47olo du nombre total des personnes
disparues dans toute lAmerique !a-
llne qUı. selon les dernieres estima-
tlons. a alteint le chiffre de 91.000
Dans ce contexte. il a cite les cas de
3B.000 disparus au Guaterrıala. 6.000
au SaIvador eı ] 50 aU Honduras. Ra-
mon Cuslodio Lopez a soulignğ que
ces d;Sparlllons lemo,gnenl de ı'eXlS-
tence dans |e cont,nenı lallno-amerl
cain dU terrolisme d'Etal pratique par
]es escacrons de,a morl , el les un -

tös spğciales telS que les "cobras. au
l-1onduras et les "doberman. au Pa-
nama.

Le rapport de la commissıon re-
marque ensuite que ia sütuatlon politi-
que cenlro-americaine se trouVe
-sous le signe de la Violence. et que
les causes onl des origines hisıöri-
ques .mais aussi economiques, so-
ciales et politiques", Le document in-
dique que dans la röpartition des re-
Venus nationaux, la rögle dominante
est celle de frapper les couches plus
pauvres de la populatıon. AU Costa
Rica ces couches disposent SeUle-
ment de 4% de revenu. au Salvador
2'lo et de 57o au Honduras,

Le document rappelle qu'a l'an-
cienne pauvretö de l'Amerique cen-
trale s'est ajoute dernıÖrement le
lourd fardeau de la dette exüerieure.

ETATS-UNlS

Un Comlle Syndical natrona] pour la de-
mocralle el les droits de lHomme au Sal-
vadol a etö cree aux Etats-unis sous la
presldence deS dirigeanls de 3 principauX
Syndicais de lAFL-clo. ce comltÖ est
presldö par Douglas Fraser. pr6sident ho-
noraire de Ia Föderalion unitaire des tra-
Vall]eurs de lauüomobl]e (UAW) Jack
shelnkman. secrğtaire trğsorier de la F6-
delallon des travallleurs du lextile el de
l habllle,renl lAcTwU] et Wiiliam wınpi-
Slnger. preSidenü de l AsSociation inlerna-
tüonale des machinistes (lAM). Le comitö
a publie une Resolution pour la palx et la
JuStice socıale en Amerique centrale SoU-
mise au consell executif de lAFL-clo.
demandant Ie soutien de 10utes les orga-
nisations syndicaies et eXigeant la fin de
linlerventlon mülitalre en Amğrique cen-
trale.

Toui en rappeIanl que le comite re-
groupe 22 presidents de syndicats natlo-
naux. represenlanl 509i, du mouvement
syndical amerlcain. la rösolutlon souli9ne
fondamentalementI

"Etant donnö que les travailleurs des
Elats-Unls el de lAme.lque cen|rale mö-
nent une lulte commune pour des condi-
tions de travail satisfaisanles. pour les
droits syndıcaux. la justice el la dömocra-
lieI

du fait que linıervention amerlcalne en
Amörlque centrale po(e prğ,udice aux
travailleurs en augmentant les budgets
ı,nllltalües a- delrlmenı oe oro9rammeS
so(|aux indispensaoles en foulnlssant

Des dirigeants s ıcaux
r6clament la paix et la justice
sociale en Am6rique centrale

par contre des refuges a des sociötos en
tuite VerS l Amerique cenkale eniin qu elle
constitue un risque pour la Vje de notre
jeunesse dans les affrontementS: (,,. ]

cette instance syndicale invite le comı-
tğ executil de lAFL-clo a adopter les re-
cornmandations survantes du comitö
syndical national pour la dğmocratie et leS
droits de l'Homme au salvador:

- s'opposer ö toute aide miltiaire au
salvador;

- soutenir un cessez-le-feu imm6-
diat, suivl de pİessions en 

'aveur 
d'un

dialogue conduisant a des n6gocia-
tions süirieuses et sincöıes et a un rö-
glement polatique du conr|it;

- s'opposer e tout soutıen malitaireauı groupes conİrer6volutionnaires
("contras");

- metİre un İelmea l'embargo com-
mercial am6ricain eı abandon de tous
les efforts visant a döstabiliser l'6cono-
mie du Nicaragua en empğchant les
cr6dits internationaux:

- souleniİ leset ortsdu Groupesde
contadora (Panama, Mexique, colom-
bae, v6nözuela) visant e n6gocier une
paix stable et d6mocİatique en Amğri.
que centrale.

DEclDE EGALEMENT d'envoyer des
coples de celle Reso|ution aUX organiSa-
tlons syndjcales locales, 

'ederales. 
regio-

nales el nationales de I'AFL-clo et e ses
aliiliğs. en les invitant a fajre pr6valoir
aussi cetle politique,

-
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MESSAGE DE LA FSM A tA GFTUK
A l'occasion du 40ğme anniversaire

de la fondation de la F6d6ration giind-
rale des syndicatsde cor6e(GFTUK), la
Fğd6ration syndicale mondiale trans-
met ses sa|utallons et ses vceux sin-
cğres e |a GFTuK et a la classe ouvriöre
coı6enne au nom de ses afrilies de tous
les continents.

La FsM salue les contributaons mar-
quantes apportğes par la GFTUK dans
la situation complexe et difracile qui
exastaiı aprös la libdration du pays
grace a la victoire de la r6voluıion d6-
mocratique antif6odale eı de |a Gueİre
de lib6raıion de la paırie contre l'agres-
sion impĞrialiste am6ricaine. Les
forces progressistes du monde entier
louenı les succğs remportğs pal les tra-
Vailleurs et le peuple de cor6e.grace
aux conseils ğclairğs du pr6sident Kim
ll sun9 qui a transform6 le pays arrierö
en un Etat sociaıiste dotĞ d'une 6cono-
mie naiionale saine et ind6pendante,
d'une cullufe nationale brilıante eı
d'autres conquctes sociales. Les tra-
vailleurs cor6ens et la GFTUK ont rem-
port6 de grandes victoires dans l'6mu-
|ation socia|isıe, avec la participation
en masse de mouvements comme celui
de cholima. La FsM souhaite de nou-
Veaux succös a ıa GFTuK et auİ travail-
leurs dans la poursuite de leuİs trois İiğ-
vo|utions; idğologique, technique et
culturelle. - 

'ers 
de lance du dğvelop-

pement 6conomique et du progrÖs so-
cial.

GFTuK contre l'agression imperialiste
ameracaine dans les ann6es 50 et pour
la r6unirication paciİique de leur pays.

La FsM appr6cie hautement le soutien
constant apport6 par la GFTUK aux ac-
tiviı6s de |a FsM visant a promouvoar
l'unit6 et la solidaritö du mouvement
syndical mondial, en İaveur des int6,
r6ts des travailleurs, pour la paix et le
progrğs social.

En ce 40Ğme anniversaire de la
GFTUK, la FsM saisit cette occasion
pour r6affirmer sa solidarit6 militante
avec |es travailleurs et le peuple de co-
r6e, dans leur juste lutte pour la r6unifi-
cataon pacilique et indğpendante de la
cor6e. Elle soutient les propositions de
la RPDc, dont celle ayant tİait a des en-
lİeliens tripa.tiıes.

Nous souhaitons i nouveau tous les
succğs aux travailleurs et au peuple de
corĞe dans leuIs efrorts visant a pour-
suivre l'applicaıion des dix obiectifs it
long terme de l'6diticataon economique
socaa|iste, qui contribueraient a une Vie
meilleure pour le peuple cor6en et
conduiraient a |a r6unification de la co-
r6e.

lbrahim zakaria.
secrğtaire g6n6ralde la FsM

ı

conf6rence internationale
de soutien pour la paix

et la r6unification de la Cor6e ö GenĞve

Les 26 et 27 octobre 1985. une con|6-
rence internationale de soutien pour la
paix et la röuni{ication de la cor6e s'est
d6roul6e a GenğVe, a l'appel de person-
nalil6s d6mocratiques d'Europe occiden-
tale, Y onl particip6 de nombreux reprıi-
sentants de partis politiques, des mem-
bres de parlements el des d6l6gu6s Ve-
nus de 23 pays d'Europe de l'ouest et du
Nord.

Les partlcipants se sont exprim6s en
faveur de la röunifıcation de la coröe et
ont adopt6 les documents suivants: une
Letlre aux chefs d'Etats et de gouverne-
ments. un Appel aux parlements, partis
pol;tiques et organisations sociales de
tous les pays du monde, un Message au
secl6taire g6n6ral des Nat|ons unies et
un Programme d'action.

L'Appel aux par|emenıs, partis politi-
4 ques et organisations sociales souligne

que les Etats-Unis doivent retırer leurs
troupes de la cor6e du sud et cesser de
s'ingerer danS les affaires internes de co-
röe, alin d'aboutir a une solution pacifique
de la question coraenne. L'Appel soutient
la proposation favorable a b tenue d'entre-
tiens tripartites entre la RPDc, les Etats-
tJnis et la cor6e du sud. car elle constitue
une möthode realiste de garantir la paix
dans la p6ninsuIe cor6enne. ll invite les
panis polltiques, parlements et organisa-
tions sociales de tous les pays du monde
a döployer des efforts pour assurer ia le-
nue de ces entretiens tripadltes.

Pour lermlner. les panicipants ont tn-
sist6 que les prochains Jeux olympiques
devraient 6tre accueillis par la FlPDc et la
cor6e du sud conlointement, ce qui pou-
rait contribuer a accğl6rer le processus de
r6unification de la coröe.

SOLİDARİTE
DE LA FSM AVEC

L'UNlOltl GENERALE
DES TRAVAİLLEURS

TUNİSİENS

Le secr6tarait de la FsM a
adress6 au Directeur g6n6ral
du BlT, M. Francas Blanchard
une lettre de protestation
dans laque||e on souligne
notamment: "Les autorit6s
tunisiennes depuis quelques
ioufs ont lanc6 une nouvelle
attaque contre la liberı6 syn-
dicale. plusieurs locaux de
l'Union g6n6rale des travail-
leurs Tunisiens (UGTT) ont
6t6 occup6s paı la police et
|es militants syndicaux qui y
si6geaient 6vacu6s. Nom-
breux autres ont 6t6 arröt6s
dont pıusieurs membres du
Comit6 ex6cutif de I'UGTT.
La FsM, tout en portant
plainte contre le gouverne-
ment tunisien dont les actes
sont en flagrante Violation
des conventions de l'olT sur
les droits syndicaux, Vous
appelle d intervenir d'ur-
gence pour la lib6ration im-
m6diate des d6tenus syndi-
calistes et pour imposer le
respect des droits syndi-
caux.»

Dans un message adressĞ
au premier ministre tunisien
M. Mohamed M'zali, la FsM
exprime son indignation de-
vant les r6centes atteintes a
la libert6 syndicaıe et les at-
taques contre les militants
syndicaux et ıes travailleurs
en Tunisie. Elle exige l'arrĞt
imm6diat de ces actions d'in-
g6rences gouvernementales
et des violations des libert6s
syndicales, la lib6ration im-
m6diate des d6tenus syndi-
caIistes, ı'6vacuation des lo-
caux syndicaux occup6s par
la police, la cessation des
actes de violences po|iciĞres
et le respect des conven-
tions internationales sur les
libert6s syndica|es, ratafi6es
notamment par le gouverne-
ment tunisien.

La FsM s'est touiours d6clar6e plei-
nement solidaire des Iuttes des travail-
leurs et du peuple de coİğe eı de la TÜSTAV 
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URSS

La conStlüutlon de ] URsS Slipule que la
iemme et I'homme ]ouissent des droits
egaux. Des garanties Sont prÖvues a cel
ö9ard pour assurer l'eXercice de ce droı.
nolammenl. deS posSlbtliıes Ögales a
celles des hommes de Iravalller. d ötre re-
muneröes. de benöficier de promotions.

Aujourd'hul en UBSS. il n y a pas de
secteur economique, de branches scıen-
tifiques ou de domaine cultureIoü il n'y ait
pas de femmes. Elles constituenı 5 ] % de
la population active, leur proponion etant
plus forte dans certains domaünes tels que
la sant6 publique. l'6ducation physique, la
Securite Socıaıe (82oli, ). l inslruclion publı-
que (759b). la culture (74%), etc. ll y a
59% de femmes parmi les daplomğs de
lenseignement Supörieur et secondaare
sp6cıalüs6 employes dans leconomie na-
lıonale. 409o parml les scientlrlques dont
prös de 3,000 academiciens, membres
correspondants d acadömies et profes-
seurs. aünsl que plus de 1 ] 6.000 docteuis
cl candidats ös-sciences. plus de
500.000 femmes SoVi6tıques dirlgent des
dntreprises industrielles. des exploita-
,, )a5 agtlcoleS des chanüleü5. dlverS eİa-
,llssements.

Les femmeS consllluent prös de 35o/o
c]es membres du ccss. plus de 43ol" des
membres des comites centraux des Syn,
dicats de branches. plus de 66',n des
membres des comitös syndicaux d'enke
pllse. Plusleurs comıl6s centraux des
syndıcats de branches Sont presldĞs pa.
des lemmes A ıılre oe co"npaüalson. s|
gnalons qu aux Etats-Unls. par eXemple.
ll n y a oLle 9oo de lemmes paüml les me-
oecins, 1'o parmi les lngğnieurs. 49b par-
ml les ]urlSles. 9 4"" palrni ıes scüentllı,
ques. selon l US News and world Report.
envıron 809, des Amöricalnes sonı em-
p|oy.es aıJx posles les plus mal üemı.ne
res.

En URss. |a lemme n esı pas affectee
e n ]mporte quel servlce. car l'ğgaljle des
hommes el des femmes ne s|gnlfie poınl
que ceS dernleİes doüVenl trava llel dans
des aleJierS aux conditlons nocü\,eS, porler
deS charges, etc

Le code du 1ravall comporte un chapl-
tre speclaidans lequelon souligne -lıesl
]nterd]t d afrecler les femmes a des 1ra-
vaux penltjles eı a des travaux lnsalubres
ainsi qu aux travauX de fond. cette dıspc-
Sition göndrale est ccıncrötisee dans Une
lisıe speciale de productions, de mötiers
et d opörations oü le travail des femmes
4 esı pas tolöle. cela concerne les me-
tiers de conducteurs de bulldozer. de sou-
deur a plomb, de compresseur de tranS-
formation primaire de coton. d'ouVrierem-
ployanl des prodUjts toxiques. etc..,- Une
femme ne pourra 61re embauch6e sj elle
doit transporter des charges superieures
aux normes etablies par l'Etat etles syndi-
cals - 15 kg - lorsque le porl esl alternö
dvec daulres opöratlons el 10 kg. de
faÇon permanente pendant la |ournöe de
lraVaiı

La lögislation du trava'l sovietique inter
dil de redulre le laux de sa|aires en fonc-
tion du sexe. donc. dans lous les secleurs
de l'econornae nalionaıe ıes lravailleur§

LE TRAVA|L DES FEMMES
d'une m6me prolession et qualirication ou
etfectuant d€s op6rations indentiques,
b6nöficient de tarils de römun6ıatjon a b
pıöce ou de taux de salaires et d'appoin-
temenls egaux.

Bien plus, les femmes qui travaillent
jouissent de certains avantages. Par
exemp|e, lorsqu'une femme enceinte ou
ayant un enİant en bas age est mut6e sur
recommandatıon du mğdecin. A un poste

pius IaÇjle - donc moins remunere - elle
garde son Salaire moyen pendant toute la
periode de mutallon. Le recyclage et la.e-
orientation professionnelle deS femmes
ayant des enfantsde moinsde huit ans se
font avec suspension de leurs aciivitös
prolessionnelİes, leur salajre moyen leur
ğtant pay6 pendant ıoute la duröe du
Stage.

Plu' de 116.000 femmes docteurs travaillent dans la sant6 pubtique,

JAPoN

LE SYNDİCAT DES CHEMİNOTS CONTRE
LA FRAGMENTATİON DES CHEMİNS DE FEB

La Fedöration nalionale des travailleurs
des chemins de fer du Japon (KoKURo)
a Iance une campagne en İaveur d'un
soulien naııonal el lnternational aussl
large que possible dans Sa lutte contre la
lragmenıatlon du reseau 

'errovlaire 
japo-

nais naıonalisö el son relour a 
'a 

privaıl-
Satüon-

Prenant la parole au nom d€ son syndi-
catau cours de la göme conf6rence inter-
nationale de l'union internationale des
syndlcals des llavallleurs des İranspons
lPftgue 22-26 cotobre 1985), Susumu
Maısuda, membre du comite exöcutaf du
KoKURo, a appelğ les syndicats du
monde a protesıer auprÖs de l'ambas-
Sade japonaise dans chaque payS. cont.e
la fragmentatlon et la pl|vatisatlon des
chemins de ielaponajs. L'Uls des tran-
sports soutient pleünement cette cam-
pagne.

Le syndicat a entamğ une campagne,
aVec le conseil g6nöral deS Syndicals du
Japon (soHYo) et d'autres forces demo-
cratiques, pour rassembler 50 maIlions de
signatures, la moitiğ de la populataon, et
pour dresser contre le gouvernement du
premleı mlnlstre Nakasone une ma|orite
naiionale capable de dÖlendre le rÖŞeau
ferroviaire en tant que bien nationaI et les
1,.tnsports poulaireS.

Depuis 1872. le reseau ferroviaire lapo-
nais est nationalise, La proposition de "rö-
forme., 6laborğe a huis-clos par |e gou-
vernemenl el les hommes d'attaires, scin-
derail le systeme intög.ö en 24 unilğs sö-
par6es el placo€s enlre les mains d'inı6-
r6ts priv6s. 60% des col],ts seraaent amor-
tis par les fonds publics eı la Venle de ter-
rains qui sont la priorite du systğme ferro-
vlalre.

Ayant dğja supprime 100.0@ emplois
dans les chemins de ler depuis 1981, le
gouvernemenl Nakasone p.opose d en
elimlner encore 100.000 au cours des
deux annğes a venir.

En dğpit de procedures criminelles en-
tamdes contre des syndica]istes actirs et
de mesures punitives, le svndicat rğa'-
firme sa determinatlon de riposler par
tous les moyens y compris par une grÖve
nataonale.

La 37ğme session du conseil oeneral
de la FsM a appele les syndic;ts du
monde entier A souıenir la lutte des tra-
vailleurs japonais. Les messages peuvsnt
elre envoyes a:

KoKURo
Kokuro Kaikan Building
1 - 11 - 4 Marunonchi.
chiyoda - KuToKYo. 5

Ki l-
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.\}'RlQUIı l)LI S['l)
l-es rıı,ıges dc la fıinı

ı\ltırr tIrıt, lı pııılııcıiıın iıljnıcnıiıire
tıııl-:ı|ıı.,,ıınl, ılcüı:ı..ç rIu l]",, Iu. Iı,.,,lr'.
ı]ılr( ıDıu\. .] nl i]li( lİ \ ll'eırlınır nl,iı s ılıeı.l
ıcnı (lC Iıin] ııu rİc ıııtıs-alinıcnlaliıın

r|ctıı "]ıı|ıs,, l-cuı ıaliıirc c\l llc\ l)a\.
ll,",, , | .,t ı,||\,|\. ı,|\||r(,\ ı l,, Iı,ı.. iıilI(,ı ı (çi,ı-
vcııı nı,ıins dc.ı() pennic\ iı l'hctıüc Cl cC
nrınin]unl n'e\l nlaolc I]iı\ !iıfiıİıı,

ı

BANGt-ADı;sH
Gığve de 24 heures des travail-
leurs du jute

A l'ııppcl clu Srınrik Kırnrıchiıri Sın-
gram l)arishiıd. l75,()()l) ıraı,ıillcurı tlu
iuıc ()nl nrcna l bicn unc grtvc dc 2.1
heııre\. L'acıion avait aı6 lilncdc Par un
conliıa rcgrl)(ıpant 7 lcdiraıitıns prıılcı
ıiıııncllt,s cı rer endiquınl unc charlc (jn H

pııinıs tlıııı i'ııllı,cııiıın rariıhlc tle chcrıc
dc vic. dcux nrime\. unc indcnrnila dc l(ı-
ı:ı:mcnl cl a lre\. ltt pl.ine iüppliciııi()n (i(,

I'ateıırr] cıınclu ırcc le Sk()|'. lc. tlr,,ılt
ddnıııcraıiquc. cı rvnrlicaıır cl l'ıhınd()n
dcs dcnaıiılnalisaliıın\. kcndriı. ıllilia a lı
FtrlJrııiıın,.lcı .r,ntlıcıı. ılıı lJın!|ıü(ieslı
(ts'l'LK) eı iı l't]lS du lc](lile. Pr(İ(l un(
parl ıclivc iı cc mtırırcnıcııı rc\en(iiciılil,

PEROU
Aır6t de lraı,ail chez les nrincurs

l -' ln\üiıuı (lc\ t cliıli(ı]\ rıücııla\ ! (iıL:lc
quc la ptıpulııiııı noilc s()ı.ıflre (l'alfcc-
ı iıınr 1ılı,r rıqııt,cı 1ııır li| \.,u\-Jlim(,ııliıliı,tı
tandis quc ler htımnıcs çi'ailiıircs stıd-afri-
ciıın\ (.nrcti\Ir(,nl L|u. rriIn(l. prıılil. !ıJ((
iiux cxporIali()n\ aljmcnıaircs. donı lc bla.
lra\c ılimcnıiıirc dc lı pü)pul li()n ttfri
calnc.

Un autre problöme esl le manq c dc l(»
!L,mtnl\: 3 milIiıınr ıle tıvcrl ılı:rılıcıı
icırc consıruıls chaqı.ıc unnulc p(,ur \iıli\-
faire les bcsoins de la p()püılaıi(,n dcs ghcı-

l)es sıııisıiqucs madiciıle\ in(liq!ıcnı
qu( :lIa -]ü'",, dcs uıılantr |)(,Ir\ iIl'riciIt|ı\
\()nt \()us-aıinrenlas.

l)tıı\ ]a\ biını(ıu\lan\ cl ]e\ ghclı()\. l(,

tııux dc m()naIiıi,iırlirnüj]e c\ı L|c ]9l) P()uı
l0{X),

Tus1ı e Aış

ğ
fiE)

l

ARGENTINE
Les syndicats exigenı
un moratoıre sur la dette
ext6rieure

GRANI)}.-BR}-,l,,\GN
Le travail des enl'ants: un
blöme iouiours actuel

pro-

Selon les süalistiques officielles en
Grandc-Brelagne vivent acluellemenl 1.7
million d'enfanıs dans des familles donı
les profiıs sont inf6rieurs au minimum of-
ficiel 6tabli. L'an passd. il3.000 famillcs
anglaııcı €ıaicnı \ans ahri. parmi lc\-
quelle§ 70% avaienı des cnfanls en ba\
Age. Ces chiffres sonı publi6s par Ie j()uf-
nal «-fimes» i la suite d'une campagnc
naıionale «Enfanı\ en dangcr», [x\ inilia-
ıeurs de cetüe campagne estrenl ainsi rı:,
cueillir ırn million de signatures au bas
d'un appe| adressğ au gouvernement dc
Mme Thalchcr. L'appel exige d'acc<ırdcı
aux familleş pauvres avec des enfanıs un
service mddical cı des logement§.

L'appel :<-ıuligne notamment que lc ıra-
rail dcl enfanı. Cn Anslcl(rı(, ü(\lc un(,
.ourcc dc profiır tuppldmenlairc,. ll .'agil
li J'ul]e vı()litlion dij la l,,i ,,uı l'cmt,aııehe
dcs cnfanı5, adopt6e cn l973 Par le Parle-
ment anglais.

Celıc loi accorde au gouverncment lc
droit. cn cas de n6cessit6. d'assurel unc
nr()lcclion dL,\ cnfiınl\, I-1ıulciois, rclı,lı
jl. WiIIi...ccrdııirc gcner;tl du'l'[ C. lc
paıronal poursuil l'uıilisaıion du 1ravail
des enfanls ıandis que le gouverncmenü
[aiı ,cnıhlını tl'ign,ııcr ceı act|ıın\ crimi-
nelles.

Selon le magazine «New Statc§man»,
au cours des 20 derniÖres annde§ pa§ un
seul gouvememenl anglais n'a respectd les
clauses de ccıte lııi. l0o/. des 2.5 millions
d'enfants anglais qui aprös l'Ğcole sonı
obligds de travailler pour aider leuİs pa-
rents a ioindre les deux bouts, ont m6mc

Le 3() ()cı()brc ı.lcrnicr. 1ılrıs dc ]().{X)l)
ll]ln('tll\ I)(ru\ictı\ lınl Cl)ı:tl)](, llüı .ltüal
inrnıirliat dc ırarıil de Jli h(u.c\ |İ,tıı
Pr(,teslcr conlre la furnıclıırc dc plu,iieuıl
Puıl\ (t (\t!et lil \illl\!il(li,ıl| ,lC ((rliıilı.,.
İe\(,ndlciılll,n\ \,(iın()n)lq(|(\ (,l \.)(l:lIc\
unc ıuıİrenliıli()n a!ı l)r()lıla dtı c{)iı (lc
la ıiı,. ]a Ir,prr.r,elç. ıı:ıraıll,:ıır. lıçtnciu,.
l:ı pl,.,ın,, r,Ilır;ıcııı., J(, liı \l.ılıilıl( ı,ıı\üıuti
.,ı I.ı (l,jılllliıitIı\ıti,,ül (l('. n]lü)(. .ilıı(:L,
dans lcs ztınes d'urgcnce,

('elıe gri\,c eIigeaiı i,gıIcmc l (|ur \ü)il
jr,lnı,ıiu liı pr,,pıı.rtiı,ıt (I'ı|ıı(, eı,mm|\\itın
gouvcrncmcntalc visanı a tliclaıer lir lail-
liıC dc plusieur\ \()cia,la\ nlinia,rc\. car cclll
:ll[ccl(raiı I'cmpl,,i ,le celılaııı,.,. ılr nıı-
llcürs.

Les mineurs onı nranifcsıü auısi a l-ima
ıvcc leurı familles ptlur c)iiger nc \l)ıtı-
ıi()n ı leurs problames criıiqucs,

La confğderaıion gdndralc du ıravail
d'Argenıine (cGT) eı le Fronı populairc.
dui resroum Jes communl§les. des socla-
lİ§c" Ü dcİ pdronisres onı ddclarğ qu'un
moraıoire suı le rcmhoursemenı dc la
detıe extğrieure €taiı indispensable.

Des reDrisenıanı§ dc la CCl', dtını son
:,ecr6tair; gdnğral. Sau| Ubaldini, se sont
rdunis avec des reprdsentanıs du Fronı
populaiİe F)ur les informer de ses propo-
sitions economiques et sociales.

k Fronı populaire a d6cidğ de souıenir
la revendication de |a cGT en faveur de
l'abrogation irnmğdiaıe de la ldgislaıion
ouvriğre passğe par le dernier gouverne-
ment mi]itaire et pour un aPpeı immğdiat
ir des riunions entre les travailleurs et les
employeurs pour discut€r, entle autres,
des salaiıes.

LA FsM
REAFF|RME

soN souTlEN
ETSOLİDARİTE
AVEC LE SACTU

Le secr6tariat de la FsM
vient d'adresser le message
§uivant a la direction du sAc-
TU a Lusaka en zambie:

«A l'occasion du 21öme an-
niversaiİe des martyrs du
mouvement syndical vuyisile
Mini, Wilson Khayinga et zina-
kile Mkaba, assassin6s par le
r6gime fasciste de Pİğtoİia, la
FsM rend hommage iı la m6-
moire de ces martyİs du mou-
vement syndical sud-africain
et r6affirme son soutien a la
lutte des travailleurs et du peu-
ple sud-africains qui font tace
bravement a la r6pression bru,
tale du r6gime raciste. Elle ap-
pelle e intensifier la solidaİit6
internationale avec cette lutte,
pour acc6l6rer la fin du r6gime
d'apartheid."

ü.
İll |. İabnğ §İödE.,

ı
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A lıtanbul le ı6gime militeite juge deı
ıyndicıliıtes de teodanceı et d'opiniona
dilf6renteı qui dirigeaient rıne otgaıiıa.
tion alııdicale bien connue de eee
poıitionı uniıaireı.

A lılınbul on juge la DISK qui o'a
ceıe6 de luttor depüı aa cr6ıtion pouı le
bien€tıe der travıilleuıt, la ddmocratie,
l'ind6pendance nationale, la paiı et poıı.r
uı moıde eana eıploitıtion.

A l.tsnbul on juge aıbitrıiıement l€s
dıoitı ayndicaux foodamentaııı, lee pluı
dldınentairea.

A Istsnbul. ou baoc dea accu666 6oDt
leı tıavıilleuıı de Tuıquie, mais aursi
ceux du monde entieı.

Iı procöe d'Iıtııbul e6t un procöo
d'opinion pıoiond6ment anti-eyndical.
Une parodie de juıtice oü la ildfenıe est
baillonı6e et coosıımment menoc6€.

ıl eat auasi ııı d6fi au mouvement
ıyndical iatemıüonıl et .es composant€o.

Ce procöa sur lequel il est lormelle-
ment interdit de g'en commenbr en
Turquie, ee ilöroule A ıın moment oü les
organea plac6a pat le t6gime militaiıe A

Ankaıa pr6parent A leuı gt6 rııe nouvelle
conatitution et de nouvellee loie aur lee
8yndicat!, poİtant atteinte A leırİs aİİoit€ et
libert€f, timitant leuıs pos6ibilit66
d'acüon dana la d6fenıe dea Eavailleuıe.

Lee aut ııır du coup d'Etat du 12
s€pt ınbre 1980 s'dtaient iiı6ı comme
objectil ile mett e fin au tğrroritme et ğ
l'inflation.

L'gcta d'ıccusotion ıe cite ıucun ecte
de terroriıme de la Dlsk et de aee diıi-
8eantl.

C'est une abcmation de pr6ıendre irei.
ner l'iıiletion envoyant les 52 eyndica.
liıteı A la çıotcnce.

La ıecett€ ıanti.criee, du Fonda
mon6t8iıe international et du grand pı.
tİonat tüİc pr6voyait entte autree le blo-
cage du pouvoir d'ıchot des tıovailleurı et
le conr6[e, voire le ilĞmantölement de
lerıİ6 .},ııdicıts consĞqueDts.

Lee premiöree meEüıos des g6nğıaux
ont 6t6 d'intcrdiıe lea gıöveı de 130 milte
travailleuı6, de suıpendıe touteı leE
octivit6o ayadicales, d'ar6t ı le8 militlnts
eyndicaux, de fermer la DISK et see
eyndicate aflilies.

Pouı iıire payer lee fraia de la cnıe
ıux tfavailleırı! on meoace,la !.ie des di.
rigeantı ayndicıuı en Tuıquie.

Dğmongtİation 6loquente de la İiil6lit6
d la mıniöıe de l'adminietıation Reıgaı?

M. Ronald Reıgan ne meoace paa la
Tuıquie de repr6aailles dconomiqueı, Au
contıaiİe, il a fait annoncer ğ Aıkara un
peu avant l'ouvertuıe du pıocöo de la
DISK, pat aon miıiatıe de la Dğfense,
que lea g6n&auı recevraient de6 dollar§ et
deo armes, en pluo grsndc qüağtitĞ
eııcoİe.

L'octıoi dea facilitOg milibiıeı eırı le
sol tüıc aııı.Forceg de d6ploiement
rıpide, n'auıeit paı eu pluı de auccĞa
avec la mont& d'un mouvement populıi
re, arıı premierı rangı duquel ıe plaçait la
DlsK.

If Comito de la paix tuİc dont
beaucoup d'avocats de la d6fenge de [a
DISK en iont partie n'eıl-il pas auıai
menac6?

En lait le pıocög d'Iıtanbul conceme
l'avenir des trovıilleura et du peuple de
Tuıquie, et auısi la paix dana cette partie
növralgique du monde, 6itu6e eotıe
l'Euıope et le Proehe Orient.

Faire reculeı le rfuiıne miütaire,
ıauver lee 52 dirigeantı de la DISK de la
mort. de lı toıture et de la prieon. obtenir
le İ6tablisg€meDt de6 iıfoits et aleE übertds
eyıdicalee et d6mocfatiqueı eo Tuıquie
ooıt lea plua importınteg tlchea de la soli-
daritd intemationale des tıavailleu$.

ta FSM n'a jamais ceıı6 de sout Bir
|'enıemble deı tıavailleuıı de la Tuıquie.
la DI§K et ıea ıyndicıtı allili6s dang
leuıs lutt€s, qui ae ddroulenı aqiouıd'hü
dang dea conditioos diiiicilea, maie couıı-
8eıırement coıııme en t6moi8nent les
ıactioooı r6oentes des m6tılıüıgistes d€
Kaıüut et de Gulok.

t a FŞM ıe İ6liciıo de l'uıanimitd de
l'enoemble des travoilleuıa et sl,ııdicıts du
monde entieı dana leuı eoutien ğ la DI§k
et lance un appel preısant i multipüer lee
actionı eouı toutes leı İormee pouı aauver
la DISK. Bagtuık et s€B camaıades.

SUB lE MONDE SYfvDlcA,.I

LA TURQUIE SOUS LA «JUSTICE» DES GENERAUX
La F§M appelle toutes les organisations syndicales

ö multiplier les actions pour sauver la DI§K, Basturk et §es camarade§

PUBIlE PAB lA FEDEBATlON SY^lDlcALE MONOlALE
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UNE MASCARADE DE PROCES

seloİü le prccureur miİtai.e Takkeci il
§'a8it de l8 premiöre partie d'un procös
beaucoup plus large. D'autre§ Drocö§
contre les syndicat§ affilid§ A la DISK et
leurs militants et contre «toute§ les or8ani-
sationg et personne§ en unitğ d'action avec
la DısK» s'ouvrimnt §ucce§sivement, Le
procureuİ militaire a annoncğ qu'il y a dğjA
m00 accu56s et a ajoutĞ §arü§ scrupuıe que
le nombre totaı des 8ccusğs dğpassera
«ğüdemment) ce chiffre€,

L'acte d'accusation pt6parĞ par le
colonel Takk€ci, procureur militaiİe bien
connu pour ses positions profondöment
anti-d6mocr8tiqu€s et anti-communistes,
est volumineux de 81? page§. c€pendant
comme toug l€s observateur§ §6rieux
l'indiquent, cet acte d'accusation est nu]
sur le plan juridique. Par §on contenu il
corı§titue §ans ambiguit€ un procös d'op!
nion, un procös puİement politique et
anti-§yndical.

«Agırsınt svac le but d'lnstıureİ lı
.üctatuİe du Droldtsrtat et d'Ğtablif le so,
clollsme, ıe. dlİl8eantr de la DlsK, en tant
que membres d'une of8anltıtıon mıİxlste-
ıdnlnlste, rğvolutlonnılİe et llıagale, au-
İılent tentd de aeDvcrier l'ordİe con8tltu-
tlonnel et Ğtatlqıı., l€s iı.tıtutıons fonda-
mcntalcs de ı'Eaat pü deı m6thodea ı6vo-
lutlonnalİe. et lous lo difcctlon de ı8 Dl§K
tren.formde en une or8ınliıtlon poıltlque
de ıe cıı.8e ouvrlöİe». A p8rtir de cette
conclu8ion de l'acte d'accusation le pro-
cureuı miliıaire demande l'inteıdiction
d6finitive de la DlsK et la peine de mort
contre s€a 52 diİi8eants en vertu de l'article
146 du code Pğnal Tlırc qui stipule: «Qul-
conque a e8rıy6 paİ la force d'aıtdfeİ, de
chııl8cf oıı d'abolb l'enEernble ou une
partle dc lı conltltııtlon et d€ ıenverier
l'As.embığ. Nıtlonsle ou d€ l'empccheİ de
rempllr r€s devolİ8, .eİı punl de lı peln€

L'argum€ntation du procurcur militaiİe
ne comprend que deş extr8its des statuts,
ğes documents et des dechlatıons ğe lli
Dısk et la citation de Eer actiütds bien
connues (m8nifest8tions et grĞyes contre la
mont6€ du faıciııne, pour les llber-tğE
ddmocratiques et syndic8les, cğldbration

2 du ıer M8i) qui s'dcheıonnent entre ı967

Iıar 8on exi§tence meme, ıın danger qui
justifie les pouı8uites entreprises,

oui, la DısK coııstitue un vdritable
dan8er contre la şurexploitation des
travailleurş turc8 par le capital monopo-
li§te locaı et international. Le procureur
lui-meme reconnaıt que la Dısl( «s,est
d6veloppd€ en ırsu.ıntr A ses ıdh6.ent. de8
moy€n6 mıt6rlels Dlus lmportant! par
rapDort aut auta€6 c€ntİale8, } pırtiİ de 3a
po.|tloİ fermc pendınt le8 nd8oclatıon§
colıectlves». c'est cette attitude qui est
reprochğe A la DISK. c'est son syndica-
lisme unitaire de clas§e et de ma§§e qui est
mis en cau§e. En effet ıe procureur l'avoue
ouverlement dans son acte d'accusation|
«De dcuİ conceptlons ryndlcaıe8, celle qul
prcnd comme baEe non Das Ie r6volutlon_
narlime mals ıe rdformlEme, et qul
pfdconıacla collıboİıtlon entfe Ieğ clas8e6,
c'ert-Adiİe le syndlcallEm€ d. coll.bora-
tlon reconııu pıl nos lolr, e8t refusğe pal ls
DISK. k DI§ı( sccept€ ouvertement le
8yndlcglısme de clos8e et de mıE6e».

D'aiueurs c'est l'acceptrtion de cette
conception qui permet l'unitğ combattive
de la DISK qui, loin d'etre un parti
politique, regroupe A tou§ ses niveaux des
militant§ d'opinion§ politiques diffdrente§.

De par şa nature le procğ§ de la DISK
est historique. En ce sen§ qu'on veut
condamneı A mort non §eulement les 52
diri8eants d'une orgaıi§ation syndicale
authentique, unitaire, foıte du soutien de
ısrges masse§ travailleu§es, mai§ enmcme
temps une conception syndica|e qui anime
de§ millioııs et des million§ de travailıeurs
dan§ le monde entier. c'est une agre§§ion
§aİ§ pr6ccdent contre Ie§ |ibertĞs syndica-
les, le s)mdicalisme ddmocratique de clas-
se. enga86e par un rögime militaire qui
envi§age tout pour faire payer le§ frai§ de
la crise aux travailleurs.

La cond8mnation de la DISK et ses diri-
geants encouragera les fAuteuİs de la
guerre froide, de la ter§ion interantionaıe
et ıes tendances anti-ou!,İiĞre8 et anti-syn-
dical€s daıı§ les pays capitalistes. c'e§t
pourquoi faire reculer le rdgime militlire
en Tfırquie, 8auver ıa DISK, Basturk et 8es
camarade8 est l'affaire gan§ exclu§iv€ de
touE leE tıavailleun du monde,
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(annğ€ de fondation de ıa centrale) et le ı2
g€ptembre 1980, date du coup d'Etat mili-
taire, poriode oü l8 DISK a €t6 une organi-
sation syndicale pBrfaitement lögale,
soumi§e au contröle de§ gouvernements.
L'accEation ne rep6e sur aucuı fait
prdcis, aucune pıeuve, aucun argument
juridique rğel, İ,e colonel Takkeci a beau-
coup de maı pour parvenir A quaıifier la
DISK d'organisation terrcriste. Aucuİıe
preuve n'existe A ce sujet, car la DısK s'e§t
maint$ fois manif$tde comme une or8a-
nigation antlterroriste. c'e§t pouİquoi le
procureur s'efforce d'employer une logique
des plu§ primitive§ au monde, se]on lui, se
ddclarer pour le sociali§me constitue la
condition n6ce88aire et suffi§ante lpur que
la DISK §oit une or8anis8tion illöggle,
marxiste,ldniniste et terrori§te. Toute
l'accumulation de ses «preuves» pouı
concluİe que l8 DısK avait bien l'intention
de r€nverser le r{gime et que l'intention
6quiv8lant l'action, s€s dirigeant§ tombent
§oug ıe coup de l'8rticle 1{8 du code P6nal.
Il§ en 6taient, §elon lü, e la recherche de§
moyens n€ce§§aires pouı accomplir leul
«crime» et avaient bien l'intention d'em-
ployer la force puj§que, toujours selon le
procureur, l'emploi de Ia foİce est inh6rent
A la nature meme du marxisme-lĞnini§me,
meme si aucune preuve matdrielle d'une
telle intention n'exi§te.

Par contİe uı examen plu§ dctailld des
accusations formulğes permet de mettre en
ovidence le fond v6ritable de ce procğs. s€
d6cla.er de la cl9g§e ouwiĞre, accepter ıe
principe de ıa lutte de§ clas§es, se proDon-
cer pour la suppres§ion de l'exploitation de
l'homme p8rl'homme, appliquer la centra-
lisation dĞmocratique, aİıpeler toute§ les
forcea d6mocr8tiques A s'uniİ dan§ un front
anti-impdriali§me, revendiquer l'indğpen-
dance nationale, des nationalisations et la
r€forme 8graiİe,,, §elon le procrıreuİ tout
cela n'a ıien A voiı avec les int6rets
ğconomique§ et sociaux de§ travailleuİs et
prouve que l8 DISK est un parti proldtarien
vi§ant A renverser par la force l'ordİ€
ğtabli, c'est pourquoi iI expıiqu€ dang son
r{qui8itoire que l8 DI§K, meme sl elle n'a
pas pr6ct§6ment accompıi ls d6lit§ cit6§
dsns le6 articlei 141, 142 et 146, constitue
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Tömoignages de reprösentants d.e la FSM
l,ı FSM dııiı pretenıe A lbuvetture

du procĞı de la DISK. Elle dt&iı reprd.
.entde pat le cımıtade Chriatiaa
Michel, Secritıire de l'UlS-Fonction
Publique eı Mılttc Freddric Veyl
{AUD). Lı CI§L et la CMT avaient
envoyd auaai deı juriıleı coınme
obıervıteuıı. Rentr{ı de leur miııioo
Maİıte Fr{d6ıic Veyl ı orgoniıd le 29
et le ilO dĞcemlrre deı coıfğıcncet de
pr€ue, rclpectiv€ment A Pı.ri! eı A
Btuxelleı. [r camııade Chriıtiın
Michel a fait de möme le 30 ddcembrc A
Boılin.

Les pr€miöres 8udience§ ont eu lieu le§
24, 25 et 30 dĞcembre. s€lon le§ ob§eıva-
tions de l8 d6lğg8tioİl de ıa FsM elle§ §e
sont d€roulğe§ de la façon §uivante:

Des mesurts de sdcuritd draconiennes
ötaient pri§es A !'intĞrieur et ğ l'extarieur
du centre sporüf transformğ en t.iburıal
milit8ire A Istanbul. ı,e3 inculpĞs ont dtd
amen4§ de la prigon ]e§ meııotte§ aux
Poignets. 75 avocats turc§, notamment de§
dirigeant§ de barreaux, Ğtaient prt§ent§
pour assuİeİ une d6feır§€ collective. Dö§ le
d6but du p.ocös le procureu. et le§ trois
juge§ militlire§ §e sont enga86§ dĞliba.6-
meıüt e violer les droits de la ddfense en
d6cidant d'appliquer le§ ığ8islations de
temps de 8üefre. De vive§ discu§sion§ ont
surgi a cau§e de cette ddcision, qui §e §ont
pouİsüvies pendaııt cğ trois audieıces.
l€§ l6gi§lation8 de temp§ de guerre
limitent considarablement le§ droits de la
ddfense et permettent aux juge§ d'expulser
le§ avocats et lğ incuıpĞ§ de ls §alle. Pen-
dant la premiöre audience le batonnier du
Barreau d'ıstanbul a ğtd expulsa de la
salle, Pour protester les autıes avocats
l'ont suivi, en quittant la salle. Mais ies
juge§ 8e sont pelmis san§ s€ soucieI de
continuer et meme de prendre la dĞcision
d'arreter dix des accu§Ğs qui comparais.
9aient librement. c€tte dĞci§ion a dtğ prise
par ıe pr€§ident du tribunal alor§ m6m€
que le r6quisitoire qui demande effective-
ment ce§ arİe§tatioı§ n'avait Da§ encore
ct6 lu, Au cours de 18 second€ audience, un
accu§d (Riza Güven) a ctd expulsd de la
salle par le§ militaires pour avoiİ te[tğ de
fair€ ğtat d€s tortuİe§ qu'il avait §ubie§. Au
couıs d€ la tröi§iöme audience deux
avoc8ts (dont l'ancien mini§tİe de l'int6-
rieur d'Ecevit) qui demandaient t8 parole
ont 0tğ expulsa§. Il§ ont ğta suiviŞ par leurs
collĞgues,

«L. fslt que l'audıeİce Eolt pouf8ülvie
en l'ıbience de tout leprĞaenıant de la d6-
i.ns€ eia, lul ıusst. pıİfıltement lılĞgaı,
dlsslt le bebnnlcİ, nou. n'ıvoİs Jamaıs vu
c€ıa. En raelit6, ce pro.a8 s. dĞroule en
|'absence d€ toute lĞg.llt6. cheque.y.tĞme
e 6et propnii lol! qu'll 8olt damocfitlque,
autor|aelİe ou fıtcıitc. Il regDecae ses lolg.
bonnea ou msuvılaca, et s'appule §ur
eııet. Malr, dİni ce ca8, ıl n'y ı vrılmenı
aucun. bır. Jurldique. Lı dafenie, dans de
ıelıes condltlorır, e6t preaque |rnpo.slble e
ıt6uİcr. capendıDt, nous contlnucİons bIen
qııe noua aoyoıl! ıtou! maınaa ıDcnıcas».

A PARIS
A la con Ğılnce de pr€Ese de Maltte

weyl A Parir prenaient partaussi la cGT et
K€m8l Daysal, membre du Bur€8u exğcutif

de la DısK, et Mehmet Karaca, Prğsident
du MADENJS.

«La lgçon dolt8.darouıe l. pİoca6, a dit
Joannes Galland, 8ecr6taire confddğral de
la CGT, lısplıe l.. pıu6 8rındes cralnte8.
Et ıı nc .'88lt Dar IA de rumcuİs ou de
8ııppo8ıtlon8, m.lr de fdts r6eıs». Dans sa
dğcIaration du ?7 dĞcembre, J. calland no-
tait en out.e: «Depuir plus d'un sn s6vıt en
Ttırqulc un fdglmc de dlctıtute ıEEu d'uıı
couD d'Et.t rnllltslrc. AprĞs ıes ataent.ı6 et
les cdtnaı comml, contİcde8 parsonDıııt6s
progİersıatB et, notamment, l'sata86lıat
de Kemı| TtıİLleİ, 

'ondıaeuİ 
de lg c€nt ıle

.yndlcıl€ DlsK, splös l€6 ı.rertıtlons et
let torluİes lnfllgĞei ıuı cmDrlsonnds, la
8rsnde bouİg€oısl€ de ce pıys, lncıpıble
d'atoufreİ la pİo8İe6slon d'un ısı8e
mouvement DopulAlİc contra l'austaalt{, a
dĞılbdrĞmeDt ııtt ıppel A lr 

'oİce 
orm6e

8outonue pü l'ıllllnce atl8ntique et ı'lmpd-
rıallsme nord_ıEıdrlcaın. (... )

AuJouad'hui un nouvclll crlme ie pr€Dı-
İe. (... )

Des lnıoİmıaıona qul nous palv|€nııent
tur Ic dĞDııt de ce Drocör lnlque et de 3on
darouıement, ıDDıİrlt une volontd d6ü-
bĞf6e da conflrmer uııc aenteırce crpıtıle
prĞmddltĞ. d. .an8.frold. (,.. )

Poul !ı pırt, I. cGT vı Pr€ndİe de§
dliDo.1tlon6 coırcİöt€6 et .ppfop.ıĞes
auprÖ! der outorltğs tuİquc8 ıroul6auveİ ıı
vıe de ce. 52 ıEllıasnıs d. lı ccnt ılc amle
dc l. DI§ı(.»

Au cours de la conIdıence de presse
Maltrc weyl 8 relgtd le§ deux premiers
jours du procĞs, insistant sur l€s atteinte§
grave§ po.tĞğ par le tribunal milit8ire aux
droits de la dĞfen§e. Il a souıignĞ que l'acte
d'accıısation ı€posait uniquement suİ les
activitĞ§ dĞveloppd€s par la DısK A l'Epo-
que oü elıe ğtait p8rfaitement l6gale et ne
mentionnait aucun act€ de violence. Il a
ajoutğ que l'article ı46 du cPT sur ıequel
repo§e l'accu§ation devrait ptutot §'appli-
quer aux auteur§ du coup d'Etat. En effet
le§ g6n6raux ont pri§ le pouvoir pal la
force, di§§oıu l'AssemblĞe Nationale et tou§
le§ p8rtis politique§, §l§pendu la consti-
tution et en Drl!ıarent actuellement urıe
autre A leur gra.

Maİtre weyl a rapp€lĞ que toute§ une
8Ğrie d'autreg procö§ §ont actuellement en
cour3 ou en prapaİ8tion en Turquie.

A BRUXELLES
A l8 coıırĞr€nce de presse organisde le 31)

dĞcembre A Bruİelle3 Ğtsient pr{sents

Mattre weyl et François vandroogen-
bro€ck qui a ğtğ A l§tanbul au nom de la
cGT. ı,eurs tğmoigna8es se coıfirmaient.

De nombreux procĞs qui s'oulTent en
T\ıİquie concernant en fait de€ org8ni§a-
tions qui, de tout temps, ont condamnğ un
terrorisme dont leuıs membrt§ furent
9ouvent le§ premiör€3 victime§, et qui se
voient maiıtenant ıeprocher d'Etİ€, en
quelque sorte, ıe§ «inspirateurs» de ce
terrorisme. «c'esı coEmc .l les ceotraleE
syndlcıı€E laııl€nnet .e voy.lcnt AccuEacs
d'evolı |ııplr6 les ıct.. de! Brıgıdes
Rouger» devait commenter Maİtre weyl.

§elon les ob§ervateurs, le procö§ de ıa
DISK a surtout Dour but de prğpareİ le
terrain A une nouvelıe lĞgislation, beaucoup
plu8 restrictive A l'dg8rd des syndicats. et A
la mise eo place de syndicats fantöche§.

L€s avocats qui plaident 8u procös de la
DısK §ont menacĞ§ euı-memes de pouİ-
suile§: le procureur militaire e§time en
effet suİ la b8§e de§ articles t4ı et ı42,
qu'ils «soutıenn€nt l'id6ologie de l€uİs
clienE».

«Le rort de8 52 dlİl8€8nt8 de lA Dl§K,
mıls au..lceluldes Elllleİs de damo.İıtes
actuellcınent emprlaonnĞı ou poufrüivla
devgİt ıet 

'uİldlcıloİ8 
mllltılİea dĞpendİİ

dlİectement d. l'ınt6.at quc l€uİ manlfeE.
t€İa l'oplnton pubılque lntcrnatlonıle». ont
conclu le§ juri§tes.

A BERLIN
christian Michel, s€crğtaire de l'UIs-

Fonction Publique, a fait part de ses ob§er-
vation§ lors d'une confdrence de pre§§e
qu'iı a donn6 le 30 döcembr€ A Berlin
(RDA):

«Le! force6 mllltalies qul quad.lllena t€
centre omnlspolt ımdnagd en rclle
d'8udlence, le8 tetııe§ de l'armĞe dİeaaĞe§
pour le8 conaİol€. d'ıdentitd, les bsİrl}res
quı dans ls sıll€ d'ıudlence |.oıent ı€8
accusaE de leurr evocıla, ıı prasencc dQ
8oldati en ırmeo dan, l'encclntc du trlbu.
ıal, att stent deıı volontĞ du tılbıınaı et dıı
r68lme mtllt8i.İe de tout mettİe en Guvr.
Dour brlre.la DISK et lı İ6sl.tance des ar8_
vıllleur. su coup d'Etıt du ı2 teptembİe
l9t0.

Le ücf rou., le8 ıvocats ortt atĞ .İDulı6s
du proca6 pouİ ıvolr paotest{ contrĞ touies
|ei tİİ6gularlta8. ce n'est qu'au prlx d'uır
combat peİmsneİt, dıgnc de8 pıus 8rsnde6
6ıo8et, qu'ılE paİvlenneDt ğ pouvoıİ accom-
pllİ une Dıİtıe de ıeur t§che. Une pıİtle
ieulamGna, caİ tout conıact p€rEoonel ovet
le8 ğccutds l€uf eat lnt€İdla, ııs ne pcuvelt
comEu!ılqu€İ qu'en Drdsence d€ rnılltalres
afln68.

Les tortuı.Cs ont Ğta vlolemmerrt dĞnon_
caes. L'un des sccusa8. dt6 cıpul8a du
tİibuneı pouf avolİ İ6vdl6 les sdvlces
affront6s. Tout montfe qu€ le but dc ce
procöE clt dc datİu.ire la DISK, l'outtl que
§e loDt donnğr ıe§ tİıvalıleuİs pour d6fen-
dİe leoİs d.oıt8, Pouİ İılie ıPpılqueİ te
arılıement pİopord pır lG Fonds Mon6tıiİe
Intarİıılon!|, l€ Douvolİ veut brlseİ ıa
rĞ8l8tsnce de6 aİivılılcıırr et §upprımef
toüt llbertd ryİdlcAlc.

Nous faırınt l'6cho des Dalentr des
€ınprısoıınal, d€s dafaoaeuİa, nou! deman.
doıli que l'oDlılon publıque lnt€rnıtlonsıe.
ıe. trıvılıı.uİr condımncnt le ptocĞ! des
dlrl8c8nt! d. lı Dısx, iıı8c8nt ıeur vtc
.ıuve, lcur llbar.tlon at lc rat.blır!€mcnt
dC! ılb.İta! lyııdtcsle! .t daınocrıüques.» 5
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DEJA CONDAMNES
14 m6trllürgi.t , du ch<ıuı ouvrieı du DISK/MADEN-IS condamn6g reg-

pectivement ö 5 ını, 6 moiı et 20 joura de priıon ıouı le prdteıte d'ıvoir iait de la
.propıgınde coDmıınirteı en chıntıot l'Internationale ıu 23ğme Congıöo de leur
.yndicrt en 1979. Jug6ı en vertu de l'aıticle l42 du CPT.

l85 membıeı du DISK/TEKSTIL tırvıillınt dan! le compleıe ıgto-induı-
tıiel TARIS, condamn6ı t deı peineı de priıon allant ile 2 i 24 ıns, accuıĞo d'avoir
organiıĞ uıe gröve illfuıle et occupĞ paı lı iorce leg lieux de tııvıil au dĞbut de
l'anı6e 1980.

49 dirigeıots du TOB-DER, membre d'hooıeuı de lı DI§K ıegıoup8lt plus
de 200 mille eaıeignınu, coadamntı A ile. p€ine! de prilon allant de l A 9 anE (3l t 8
et 4 t 9 ını). euı Iı bale des ııticle. |4l el |42 (.pıopıgande commı ıirt€ et .4ps-
ratiıteı }. L'aıoociııion elle.m€me a at6 di66oub dainitiverneDt.

13 ıuaeı ptocöı, dont lı m4iorit6 dcvant deı tıüunıııı civile, ıoıt en courı
coıtİe le. rB8ıİı€. aliİigeınıı de la DISK t partir de leuıı dĞclaıationı et il€s activit6.
pıa.l!€. de la DISİ(, y compıiı celui relatif l ıa lerıncture.

Un pıocĞt elt en coııt devııt le tıüunıl mütıiıe ile Golcuk, conıre 230
p€ılotııte.ı dont de ooınbreııı militıDt de. ılıücıte (DISK et TURK-IS) el
d'aulııı orgınüationı proieııionnelleı, accuı6er.al'ıppııt nir ıu Prni Communist
de Tuıquie. Uı auııe pıocöı du mtme 8cnıe contıe 205 perıonneı dĞbutero le leı
i6vrier devant un tribuııl militıire d'Aıkııa. Toqjouıı ıuı lı bııe de l'ııticle l4l
dıı CPT.

Uı pıocöı e.t iDtentğ tlevaıt le tribuııl militıire d'Epincın contİe 666
mineun mcmbıeg du DISK/ITRALTI MADEN-IS, tous ıcr:usĞ! d'appaılenir i
ıııe <oıgııiııüoı ü6gıle tetTori.le, .

Un pıocös eıt cn pt6pıııtioo cootıe Bırtuık, I. §oyııl, cdlöbrc joııııoliıtc
tuİc et lı tİıvailleuİr de l'imprimerie ıppııtcı.lıt ou ryıiıicat DISK/GENEL-IS.
Ils .ont ıccusas de violer l'aıticle l4l du CPT.

DECLARATION
DES DIRIGEANTS

DE LA DISK
Sir dirtaEıtrl. dc lı DI§K

(Kema! Dıyıd, mem.bıe du
Buıeıu Exdcudf, Mehm€l Kar.cet
Murıt Tokmılt. E}ıem Aydin,
Tuhan Atı, npmbre! du Coıılt6
A.tİh|nı.tırtlf €ı seı.hıtti.n Uy.t,
meınbıe ıuppldınt du CA} ıe
tİouvı!ı ĞD dehorı de leuı pıyı,
ont döcl!ı{ le 2l d&cmbıe l98l:

.Quel crima o dobc ümmB ]ğ
DISK?

- Ia junte mjlitğif€ dqaon& lo
p.ndoijE,, da' diıiq@nts de 1o DISK
Forc. q)'il, ont dötğİldu lr inı6fth
fu havoil]ourg, po,r,€ qu'ib onl lutt6
pü @a]ior€,l lü conditio:,l9 Ü vi6 et
do ıNwil da leü,s odh6İanb, po'İ(E
qu'ilB o,lİ ırlilit lg droil de gıdve /oce
dırİ prclcion, du i(Jtıoııot.

- On vout condoftıne| lr dii-
qanls da lo DISK pul oyğ.ir" @ırvr€ d
§ou969üğrdaİ ol alorqif las .ifuils
gt le paııPlo ö aıa viqilon s o' d ,/urie.
doıs cg gens, ofgpdiü dr ocliohs de
aosş, utiliront lou,5 drıc,i!.s @nslitu-
lionnelr.

- Lo junt6 riliıoira vgut les Pa,l-
dr€ Ftr'rco qu'ils ont c4löbrö la ]eı Moİ,
joumac ihlrnotjonole d'uılit6, de
ğlidoıiıa ol de lulte da ]o clage
ou vf iefc iaİa.hğtioı, ole.

IA pIı,ıDiaı" rainirtra Ulusu, en oliiı-
mont qu'.en Turquie pats6n],la n'üt
juü pur §s ocliviös smdico]ü ot *3
opi,joİJ6 p]iliquq» , nie oüveılanabt
lr ı&)itar. (... )

For ö 10 mont+a du ,rı6co,:len-
ıgrrart der t.o,ratlleu.s, d,ğrffiöB
davant lca plğsioas 6llfön6eı des ııo-
no!.,lıs ol qui voiant s'oggmveı ans-
k mmdnl laı]B cr-Dditi,,]§ da via et de
tİovd , üis§e.apldaraehl louİ
prvoi. {oüdL lo junla militoiro liahl
corrr?6 oloçlğ9 log di,lq€,anb de ]o
DISK.,

En ıe f6ücitant dea initiıtiveı de
la F§M, lı CES, lı CMT et la
CI§L, leı dirigeanlı de la DISK lın-
c€ıt urı rppeı ıııgent au reıfotce-
melt du mouvemont de loüdaİitd
pouİ que .oient ııuv6ı leun 52 ca-
matsde, et pou. que leı droits et leo
übcrtia ıyndicauı ıoient totıbliı en
Turqüe. Eı mtme tempa ilı appel-
lent tou! le. tıvıilleıııı tuıcı, ind6-
pendamnıent de leuı ıllüation ıya-
dicıle, t lı ıutt€ dan! ı'uDita d'8c-
tion.

LES ASSASSINS DU lerMAI 1977
ENCORE EN LIBERTE

llnr

pouı connaftre mieuı
lire:

- lz Mouvement Synilicıl Mon-
iliıl, Noı,: 3,5,6,?,9 l198l);

- Fbgheı ıuı le moıde aynilicıl,
Noı. :1-2.6.?,8,11.13.15, l7, l9,2l
24,28-29,31,36,48,50,5l {l98l );

- Coınmıııiqu6ı de pıeeıe, Noa.:
31 ,36,53,ti};
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De6 ceıtıiıe. de mliliers de pııtlcipıntı iı lı mııifeıtıüon ldgıle et
ıutorl.de du leı Mıt 1977, oıgııiı& paı lı DISK t lılıı.bul, o.1 dlö licheıı€nt
ııtıquĞr pıt deı ıımeı ıutomıüqueil 34 perıoıııeı onı t ouvd lı moit. l,e6
ıgıeieeuıı touJoun non ldeıtloğı ıont cncola aı ıibirt', Aucuı pıocöı, souıde
oı^eille du r6glme mlütıiıe ıuı l'ıffıirc.
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RELATIONS
DE LADISK

AVECLAFSM
Daıı l'ıcte d'ıccuııtion une

pıtie o.t coDrıcı& ö l'ınılyıe deı
tDoııvlm.Db ıyndicıuı dııı le
monde et ıuı relıtiona inte.Dıtionı.
leı dc lı DI§K. Lı DISK eıt ıccuı&
d'ıvoir deı poıitioıı @mmuııe! ıvoc
la F§M, eı cı qui conccrne pıı
etemph l.r ıoci6t& ııınıııtionales
et I'OTAN. Pouı l'ıccuııtioı, le ıeul
iıit que tı DISK ıit det cootıct!
ıvec lı F§M, lcı ıyıdicıtı deı paya
!ociati.ı!., lı CGT dc Fıance et lg
CGIL d'Illie con.tituc uı€ preuv€
de gılpabilit6. Rıppelona que la
DI§K eıt ıutonoııe ıuı le plan
inteıD8tioDrl, Ellc ı formul6 ıa
dcmınilc d'ıliiliıtion l ta cEs en
1974. EllG GnE tieot de bonıeı rclı-
tionı ıvec ls FSM. Pırmi ceı syndi-
cıtı .Sllia! il y eı ı qui lont men.
breı deı Fcd&atiooı pıofeııionıel-
lçı de lı CISL. Bııtıak eıt membre
du Comiti Eı6cuü du PSI. l,ı
mqioıiü dor ıyndicıtı de lı DISK
ıonl ıliiüda ıuı ul§. pııni lcı 52 il
y r ııılai lıtı conıEilrıiİ! ıııı comp-
tı de l'Ul§-Chiınie.

INTENSIFtER
LES ACTIONS DE

SOLİDARİTE SOUS
TOUTESSESFORMES

tr
Pouı eıfuer lı vle ııuve et la
übert6 pour leı 52 ıyndica-
liıteı ot l'annulıüon du
püocö!, ıdİe!!o, de toute
ıırgrnco leı morrıg9r et
p,6tltlonıı

D
GENER^I KEN^N EVREN
CHEF DU CNS

^NK^R^tr
TRıBuML MlLıT^lRE
2 NoLU s. YöNETlt M^HxEtEsl
ısr^İ{BuL

tr
Envoyeı deı d6l6gationı auı
ımbııııdgı de Tuıquie, deı
obrorvıtcuı. auı audiencer
du pıocöı.
E
İNTERVENEZ AUPRES

ü DE L,oıTl

HALTE A LA REPRESSION
EN TI_IR

le l3 Jınvltı deııleı lbniim Zıkaıiı, Secrdtılte g6n6rıl paı inıdrim de
la F§M, ı l€du une coıf6rence de pıeııe A Prague, ıu aiğe de b FSM, ü
lıquelle onı pıttlclpd deı .l|ı"lıee de jouı.nıllıteı de la pıe.!€ tchdcoglov.que
et at .rgöre.

[.e eımıııde l. Zakafiı ı notımment ıouügnd le ıouüeı accru dee
Eıııı.Uılı ıu ı$g{me mtltıdıe eı Tuıqute pıııllĞlemenı ö l'intenıificıtion de
lı ı{pre..lon coıtre l€! lyndlc8t. el le. forceı ddmocrıllqueı. Renouvelanl lı
proıc.ııüon dıeı8lquc dc lı FSM conııe lı r.iolıtloı lla.qtaııe deı libeıör
ıyıücdeı el ddnıocrıdquer en Turquie, l. Zelı.ıiı ı ıppelö le mouvement
ıyndtcıl tntcınıdond et l'oplnion publigue ddmocnüque A iıteneifier lee
ıcüoıı de aolldodtd ıvec leı ıyndlcıliıtes tuıc. empri!onı6., tortuıdo el
meııc6ı de moıt.

Le mouvement Eynücal condamne rdsolument
la pers6cution en Turquie

İ.e mouvemenl ıyıücıl dııı ıou eııemble prote!ıe düe.5iquement
conEe lı tĞpıeıılon deı ıyndicıllıteı eı Tuıquie. Lı Cl§A vient d'opırel€ı seB
otjınlııtlonı ıf6lldeı de ıenforcer lı colidsrtlĞ.

Dııı uıe d6clıııdon, le Conıeü Centııl deı ayndicııı ıovidtiqueo
coıdımne ı{ıolument |ı ı6pıeııion juüclıiıe qııl oe prtpıre contıe la DISK,
!e. dlrlg€aıt. et .€r ırıllitant., vdılııbleı dğfeııeuıı de. i!t6rĞt6 fondımea,
ıaur dea trırıilleuİ! ıutc..

Iıı trıvıllleuıı ıovldüquee ıyıdtqudı exigtnı que eoiı miı fin ıuı
pourruiıer €t rdpr€r.lont conıre leı diri8eınt. eı ıe. miüırnts de la DISK eı
eeı oıjıılııdoıı mem}ıeı.

l,s FDGB de lı RDA (exige i nouveau dıefgiquemenl lı libdıotion
lmmğdlıte et Inconütlonıelle de louı le! lyndicali.te. empri.oanĞ. oinsi que
le ıĞlıbü.a€ıırĞnl deı drollı ıl.ııücıux et ddmocrstique6ı.
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